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Activité autour du tableau de 

Philippe de Champaigne 

(Musée d’art de Nantes).  

 

 

❖ Objectif pédagogique : La messe dominicale est une occasion privilégiée : souvent vécue en 

famille, c’est une expérience communautaire, liturgique et sensorielle. L’enfant « se familiarise 

avec des manières de prier en s’imprégnant de la prière de ceux qui l’entourent ; il apprend à 

poser des gestes de la foi en imitant ceux qui la font avec lui » (Texte national pour l’orientation 

de la catéchèse et principes d’organisation P.83, par la Conférence des évêques de France, 

2006) 

 

❖ Activité pendant une messe, un temps d’éveil à la foi dans une école… :  

 

1- Appel                                                                                                                                                                                               

Il se fait après l’oraison qui suit le Gloire à Dieu : « Les enfants de 3 à 7 ans sont invités à 

l’oratoire pour découvrir la Parole de Dieu. » 

2- L’installation 

Inviter chacun à dire son prénom, pour donner la parole à tous, et favoriser les échanges 

ensuite. L’animateur se présente en premier. 

3- La découverte de la Parole 

Elle se fait en s’appuyant sur la « fiche animateur » et se termine par le coloriage de la 

fiche enfant. 

 

❖ Matériel : 

- Livre de l’année liturgique « Découvrons la Parole » Mame Tardy 

- Photocopies du coloriage et de la prière pour les enfants 

- Une boîte de feutres 

- Une bougie, croix, icône de Jésus 

 

Le repas chez Simon 

« Liturgie de la Parole » 
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Comme la femme pécheresse qui se repent, tournons-nous vers Jésus, 

si heureux de nous pardonner. 

 

1- Accueil des enfants 

2- Lecture de l’Evangile (Luc 7,36-50) 
Entonner un « Alléluia » mimé avec les enfants 

 

Texte simplifié pour les enfants :  

 
Un pharisien avait invité Jésus à manger avec lui. Jésus entra chez lui et prit une place à table. 

Survint une femme de la ville, une pécheresse. Elle avait appris que Jésus mangeait chez le 

pharisien, et elle apportait un vase précieux plein de parfum. 

Tout en pleurs, elle se tenait derrière lui, à ses pieds, et ses larmes mouillaient les pieds de 

Jésus. Elle les essuyait avec ses cheveux, les couvraient de baisers et y versait le parfum. 

En voyant cela, le pharisien qui avait invité Jésus se dit en lui-même : « Si cet homme était prophète, il 

saurait qui est cette femme qui le touche, et ce qu’elle est : une pécheresse. » […] 

Jésus s’adressa à la femme : « Tes péchés sont pardonnés. »  

Les invités se dirent : « Qui est cet homme, qui va jusqu’à pardonner les péchés ? » 

Jésus dit alors à la femme : « Ta foi t’a sauvée. Va en paix ! » 

 

3- Appropriation 

• Le récit                                                                                                                                                                    

- Que fait la pécheresse ? 

Relire la phrase en gras de façon à faire décrire précisément son attitude. Elle est entrée sans 

être invitée, elle pleure, assise ou à genoux sur le sol aux pieds de Jésus. Elle les embrasse, y 

verse du parfum et les essuie de ses cheveux. 

       - Qu’aurait dû faire Jésus, selon le pharisien ? 

Il aurait dû la chasser, car cela ne se fait pas, de s’introduire chez quelqu’un sans invitation, et 

de lui essuyer les pieds ainsi. Surtout, pour un pharisien, cette femme est mauvaise, et on ne 

doit pas s’approcher ou toucher des gens comme elle. 

       - Que fait Jésus en fait ? 

Il la laisse faire, sans la rejeter. Il lui pardonne ses péchés : il lui dit qu’elle est sauvée, et lui 

donne la paix. 
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• Le message 

- Pourquoi la femme pleure-t-elle au début ? 

Elle a péché, elle a fait du mal. A cause de cela, elle est malheureuse, elle regrette ce qu’elle a 

fait, elle a le cœur lourd. 

- Pourquoi met-elle du parfum sur les pieds de Jésus ? 

Guider les réponses, des enfants. Au lieu de rester dans un coin toute seule, elle va voir Jésus, 

parce qu’elle a confiance en lui, elle croit qu’il l’aime malgré cela, et elle l’aime simplement. 

Avec le parfum, un cadeau qu’elle offre à Jésus, elle demande pardon et montre son 

« repentir » : elle dit qu’elle regrette ses péchés, qu’elle désire ne plus les refaire mais les 

réparer. 

- Que fait Jésus ? 

Il est touché par le courage de la femme, son humilité et son repentir. Tout cela montre 

qu’elle aime Jésus. Il l’aime aussi et, dans cette situation, aimer, c’est lui pardonner ses 

péchés. 

• Et nous ? 

Est-ce que cela vous arrive d’avoir le cœur lourd, et est-ce facile de demander pardon ? 

Demander pardon c’est difficile. Mais c’est comme faire un cadeau à Jésus, lui montrer 

qu’on l’aime, qu’on croit en son amour. Et lorsqu’on est pardonné, on est en paix et 

heureux. 

4- PRIERE (au symbole /, faire répéter les enfants) 

Seigneur Jésus, / quand j’ai le cœur lourd de mes péchés, / je viens te 

demander pardon. / Et tu me donnes joie et paix ! / Merci, mon Dieu ! 
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36 Un pharisien avait invité Jésus à manger avec lui. Jésus entra chez lui et prit place à table. 

37 Survint une femme de la ville, une pécheresse. Ayant appris que Jésus était attablé dans la maison 

du pharisien, elle avait apporté un flacon d’albâtre contenant un parfum. 

38 Tout en pleurs, elle se tenait derrière lui, près de ses pieds, et elle se mit à mouiller de ses larmes 

les pieds de Jésus. Elle les essuyait avec ses cheveux, les couvrait de baisers et répandait sur eux le 

parfum. 

39 En voyant cela, le pharisien qui avait invité Jésus se dit en lui-même : « Si cet homme était 

prophète, il saurait qui est cette femme qui le touche, et ce qu’elle est : une pécheresse. » 

40 Jésus, prenant la parole, lui dit : « Simon, j’ai quelque chose à te dire. – Parle, Maître. » 

41 Jésus reprit : « Un créancier avait deux débiteurs ; le premier lui devait cinq cents pièces d’argent, 

l’autre cinquante. 

42 Comme ni l’un ni l’autre ne pouvait les lui rembourser, il en fit grâce à tous deux. Lequel des deux 

l’aimera davantage ? » 

43 Simon répondit : « Je suppose que c’est celui à qui on a fait grâce de la plus grande dette. – Tu as 

raison », lui dit Jésus. 

44 Il se tourna vers la femme et dit à Simon : « Tu vois cette femme ? Je suis entré dans ta maison, et 

tu ne m’as pas versé de l’eau sur les pieds ; elle, elle les a mouillés de ses larmes et essuyés avec 

ses cheveux. 

45 Tu ne m’as pas embrassé ; elle, depuis qu’elle est entrée, n’a pas cessé d’embrasser mes pieds. 

46 Tu n’as pas fait d’onction sur ma tête ; elle, elle a répandu du parfum sur mes pieds. 

47 Voilà pourquoi je te le dis : ses péchés, ses nombreux péchés, sont pardonnés, puisqu’elle a 

montré beaucoup d’amour. Mais celui à qui on pardonne peu montre peu d’amour. » 

48 Il dit alors à la femme : « Tes péchés sont pardonnés. » 

49 Les convives se mirent à dire en eux-mêmes : « Qui est cet homme, qui va jusqu’à pardonner les 

péchés ? » 

50 Jésus dit alors à la femme : « Ta foi t’a sauvée. Va en paix !  

Le repas chez Simon 

Evangile selon Saint Luc - Chapitre 7, versets 36 à 50 (Lc 7, 36-50) 


